
Etude de Mc CATTEAU, notaire, à Lannov. 

COIMIWE DE SAILLY LEZ-LAMOY, 
au centre du village. 

G r a n d e quant i t é 
DE TRES BEAUX 

Consistant principalement en BOIS-BLANCS, 
ORMES & PEUPLIERS. 

Propres aux charpentiers, charrons, 
menuisiers, etc. 

PAR PORTIONS. 

L'an J8G0, le lundi 2G novembre, dix heures 
du matin, Me CATTEAU, notaire à Lannov, pro­
cédera sur les lieux à la vente desdits bois. 

L'assemblée sur la place de Sailly, près la 
maison commune. 2221 

Etude de Me MARÉCHAL, notaire à Noyon. 

Forèl de Grisolles 
de la contenance de S 5 3 hectares S » ares 

Sise au t e r ro i r de Crisol les , 
CANTON DE GUISCARD (OISE), 

A VENDRE, par adjudication volontaire, 
EN MASSE OU EN SEPT LOTS, 

Par le ministère de Me. MARÉCHAL, 
notaire à Noyon, 

En l'une des salles de riIôlel-de-Yille de Noyon, 
Le mercred i 26 décembre 1860, à midi . 

Cette forêt , située à 2 kilomètres du chemin 
de fer du Nord (station de Noyon) et à 3 kilo­
mètres du canal et de la rivière d'Oise, est lon­
gée en partie par la route impériale de Paris à 
Saint-Quentin. 

Sa situation en rend l'aménagement facile. 
Autorisation est accordée de procéder au dé­

frichement. 
On pourra traiter avant l'adjudication s'il est 

fait des offres suffisantes. 
S'adresser, pour visiter la propriété, au sieur 

Trouillet, garde à Crisolles. 
Et pour tous les autres renseignements : 
1» A M. FAUCONNTEB, avocat, rue Jac«b, 41 

Paris ; 
2» A M. RENEUFVE , propriétaire â Noyon , 

rue de Grèce ; 
3» Et à Me. MARÉCHAL , notaire à Noyon, 

rue Sainl-Eloi, chargé de la vente. 2212 

R0UBAIX,1RUE DU PAYS, 17 
Par suite du décès de M. Henri Derumaux, 

négociant, 

VENTE, sans attribution de qualité, 
DE TOUT O i 

O B I L I E B 
Glaces , t a p i s , 9 ma te l a s e t a u t r e s l i t e r i e s , 

l inge, hab i l l emen t s , 
8 . 0 0 0 M E T R E S E N V I R O N 

TES^US 
en fils de lin, écrus et blanchis ; articles panta­
lon , laine et colon ; piloux ; velours , flanelle , 
coton , orléans pour robes et pour paletots ; 
molleton, popelines, côtelés, salins divers; 

Cache-nez, devantures de chemises ; 
Machine à plier , bascule , toile d'emballage, 

etc. 
LE JEUDI « NOVEMBRE , à neuf heures et 

à deux heures , vente du mobilier, linge et ha­
billements ; 

Et le VENDREDI 23 , à dix heures et à deux 
heures , vente des tissus et (lu mobilier de ma­
gasin. 
2240 Loridant, commissaire-priscur. 

£, a©® as 
K U E »AI3iT-CSI£OjWeMEft, « 1 

UNE MAISON à u s a g e «le fTah&'icaiit. 
2243 

/ / , rue de la Fosse-aux-Chenes, //, 

M A I S O N A LOUER 
ET 

M A T É K I K B i d e . F . & a f H I Q r * : 

& syasKaaa 
(2212 

BOBINOIR 
A VJKXDl t l - : 

Hue du Mouliv, 0, à Jlcubaix. 

Un bobinoir de 32 broc lu s en bon état. 
(2214 

UNE FABRIQUE 
DE TISSAGE k LA JACQUÀRT 

DE 30 lËTIEIS 
et p o u v a n t e n conten ir lO 

(Il res'.e du terrain pour bâtir). 
Celte fabrique est située à G kilomètres de 

Roubaix. Elle est encore en activité. 
Il y a habitation de concierge. 
S'adresser au bureau de ce journal. 2071 

ALLOUER 
P o u r l e S"1 A v r i l p r o c h a i n 

UNE MAISON 
Â USAGE DE FABRICANT 

S'adresser rue de l'embranchement, n° 33, à 
Roubaix. (2197 

Idemantie d 'emplo i . 
Un jeune homme 1res au courant de la tenue 

des livres, demande un emploi de COMPTABLE 
dans une filature ou chez un fabricant de cette 
ville. 

S'adresser au concierge du Cercle du Com­
merce, Grand'Place, Roubaix. (223G 

DcmanntBe «l'emploi. 
Un jeune homme de très bonne famille au 

courant de la besogne d'un bureau ainsi que 
des places de Roubaix et Tourcoing, connaissant 
pariaitement tout ce qui a rapport à la filature 
de laine, désire trouver un emploi. 

S'adresser au bureau du journal sous le nu­
méro 2223. (2223 

A v e n d r e d'occas ion : 
300 MÉCANIQUES JACQUART, depuis 100 

crochets jusqu'à 1,000 ; 
200 ÉCHASSES de toutes largeurs ; 
UNE PLAQUE 700 à repiquer, avec étui. 
S'adresser à Hennion aine, rue des Ecorcheurs, 

à Roubaix. (2148 

Le sieur A. DEVOS, horticulteur, informe les 
amateurs qu'il vient de recevoir une grande 
quantité d'arbres et de plantes d'agréments de 
toute espèce. 

Il possède un grand assortiment de plantes 
qu'il vendra à des prix exceptionnels de bon 
marché. 

N. B. Il se charge de l'ornementation des 
salons pour bals et soirées, et fait l'envoi à 
domicile de tous genres de bouquets. 

(2220 

Démêloir continu. 
Le sieur FRANÇOIS DOUTTÉ, mécanicien et 

directeur de filature , rue des Ursulines , 8 , à 
Tourcoing, a l'honneur d'informer MM. les né­
gociants , filateurs et industriels , qu'il vient de 
prendre un brevet de 15 années pour un démê­
loir continu. 

Avec l'emploi de ce démêloir, qui prépare les 
laines pour les peigneuses , toutes les machines 
préparatoires sont supprimées. (2230 

Tonte des Chevaux. 
BOUTREUX , ancien tondeur aux écuries de 

leurs Altesses Impériales Monseigneur le Prince 
Jérôme Bonaparte, Monseigneur le Prince Murât 

A LILLE, HOTEL L'AVOCAT. 2241 

On demande un PAPETIER connaissant par-
aitement la partie. 

S'adresser chez J. REBOUX, 20 Rue-Neuve. 

!9emanc§e d 'emplo i . 
Un jeune homme Agé de 99 ans , d'origine 

belge , parlant parfaitement les deux langue) et 
sortant d'une fabrique de toiles, défaire une 
place de bureau pour la sortie et la rentrée des 
marchandises. 

Réponse cachetée au bureau du journal, sous 
les lettres C. S. 22 D 

On d e m a n d e 
Un CONTRE-MAITRE connaissant bien les 

rentrages , l'ourdissage et les montages de la 
robe à la marche. 

S'adresser rue du Grand-Chemin, J8. (2157 

FILLE DE BUREAU. 
On demande pour 11:1e filature de coton une 

fille d-; bureau sachant lire et écrire et bien ;ui 
courant de cette besogne. 

Réponse sous les lettres X Z. (2200 

JARDINIER-CONCIERGE. 
On demande un jardinier-concierge au chalet 

de Mareq-en-Barœul, près de Lille. (220o 

D e m a n d e d'emploi . 
Un JEUNE HOMME, connaissant parfaitement 

la besogne d'un ouvroir, désire trouver un em­
ploi en ville. 

Réponse au bureau de ce journal sous le nu­
méro 2172 bis. 

C o n c i e r g e . 
Un homme marié , sans enfants , ayant des 

antécédents honorables , sachant écrire et con­
naissant la ville, désire se placer concierge dans 
un établissement industriel de Roubaix ou de 
Tourcoing. 

Sa femme pourrait s'occuper de la besogne 
d'un bureau de filature et se chargerait , au 
besoin, de l'entretien de la maison. 

S'adresser au bureau de ce journal. 

D e m a n d e d 'emplo i . 
Un jeune homme de bonne famille, parfaite­

ment instruit, connaissant les montages, ren­
trages, et généralement tout ce qui a rapport au 
tissage, demande à être employé dans un ou­
vroir. Il se contenterait d'abord de modiques 
appointements. Réponse cachetée au bureau de 
ce journal, sous les lettres V. C. 

IBenmnde d'emplo i . 
Un homme actif , de bonne tenue, possédant 

une belle écriture, ayant quelques notions de la 
filature de laine, demande un emploi. 

Il pourrait , au besoin , faire la place ou se 
charger d'un magasin quelconque. 

S'adresser chez MM. Cospain frères, filaleurs, 
rue de Mouveaux. (2152 

Cuis in i ère . 
On demande, rue Pélart , 39 , une cuisinière 

connaissant parfaitement son service. (2232 

LÉON DASSONVILLE 
A g e n t d'affaires 

RECEVEUR DE RENTES ET DE CRÉANCES 
A l'honneur d'informer le public qu'il vient 

d'ouvrir son bureau rue de I'ALOUETTE, 45, à 
Roubaix. (2190 

En vente chez J. Reboux, 20,r.Neuve 
Roubaix : 

Bibliothèque industrielle pratique. 
INDUSTRIE LAINIÈRE 

JI7 

T R A I T E P R A T I Q U E 

LTURIDEI 
(Laine peignée, poignée cardée et peignée) 

PAR 

CHARLES LEROUX, 
ingénieur mécanicien, ex-directeur de filature. 

L'ouvrage de M. Charles Leroux contient : 
Première partie : Mécanique pratique , for­

mules et calculs appliqués à la filalure. 
Deuxième partie : Filature de la laine pei­

gnée, cardée peignée sur le Muli-Jenny. 
Troisième parti-e : Filage anglais el français 

sur continus. 
Quatrième partie : Laine cardée. 

Prix : fi£ francs, 
y c o m p r i s l e g r a n d a t l a s c o m p o s é rie 12 p l a n c h e s . 

En vente au bureau de ce journal. 

En vente au bureau du journal : 

DEUX DISCOURS 
SUR 

L'ÉDUCATION POPULAIRE 
P ^ L R JÊLm r A Ï I l I I K K I B i : . 

Prix. : 9 5 c e n t i m e s . 

LEÇONS D'ANGLAIS 
S'adresser au bureau du Journal. (2215 

COFFRE-FORT GRUS0N B R E V E T E (s. g. d. g.) 1 8 6 0 
garanti contre le VOL et FINCEND.K. 

V 5 , r u e S a i n t e - C a t h e r i n e • U U e . 2005 

agniejioloniale 
ÉTABLISSEMENT MODÈLE POUR LA FABRICATION SPÉCIALE 

DES 

CHOCOLATS DE QUALITÉ SUPÉRIEURE 
ENTREPOT GÉNÉRAL A PARIS 

/ CI-DEVANT \ " D , , ~ r i « " R i - i r < ~ k " l i 1 Q O / ENTRE LES RUES \ 
Vfk des Victoires, t) X V VUS U - t î n i V U U , i O < S (d» Roule et »ei Bourdonnais,/ 

La mission de la Cie COLONIALE est 
de fabriquer du Bon Chocolat et d'en 
propager l'usage. La Compagnie ne fait 
pas du bon marché la question princi­
pale; elle veut, avant tout, livrer des 
produits irréprochables. 

Tous les CHOCOLATS de la COMPAGNIE 

COLONIALE sont composés, sans exception, 
de matières premières de choix ; ils sont 
exempts de toute addition de substances 
étrangères, et préparés avec des soins 
inusités jusqu'à ce jour. 

Contrairement à un abus qui existe 
dans le commerce, la C* COLONIALE ne 

prodigue pas à ses Chocolats les qualifi­
cations de surfins et d'extra-fins ; elle 
ne donne à ses produits que des dénomi­
nations sincèrement en rapport avec 
leurs qualités. 

Le Chocolat, par exemple, qu'elle nomme 
simplement lion Ordinaire, est de beau­
coup supérieur à la majeure partie de 
ceux que l'on vend journellement sous 
les dénominations les plus exagérées. Et 
quant à ceux de ses Chocolats qu'elle 
nomme Chocolats Fins, ils sont réelle­
ment d'une qualité tout à fait exception­
nelle. 

CHOCOLAT DE SANTÉ 
La demi-kilog. 

BON ORDINAIRE 2fr. 8 0 c 
F I N 5 » 
SUPERFIN 5 SO 
EXTRA * » 

CHOCOLAT VANILLÉ 
Le demi-kilog. 

BON ORDINAIRE 3fr. »c 
F I N „ 3 3 0 
SUPERFIN 4 • 
EXTRA 8 > 

CHOCOLAT DE POCHE 
E t d u V o r « « f 

La Boite de 36 petites Tablette* 
SUPERFIN, la boita 2 fr. 23e . 
EXTRA, la balte g $Q 

EXTRA-SUPËRIEUR, li bail*. 3 . 

Dans toutes les Villes de France, chez les principaux Commerçants 

Tous les Chocolats de la COMPAGNIE COLONIALE portent sur l'enveloppe les deux mots : 
COMPAGNIE COLONIALE, ainsi que la signature VINIT et C*. 

E T de CHALMIN 
POUR DÉTACHER, 

A d m i s à l 'appos i t ion u n i v e r s e l l e . 
Cette nouvelle préparation chimique permet d'enlever soi-même instantanément tous les 

Corps g r a s , Taches de p e i n t u r e , suif , h u i l e , b e u r r e , cambouis , corps r é s i n e u x , 
goudron , boug ie , cire à cacheter , r é s ine , v e r n i s , sur toutes espèces de tissus, tels que 
velours, soieries, lainages, gants de peau , sans altérer les couleurs, même les plus déli­
cates, sur les gravures et papiers précieux. Ce nouveau produit est supérieur à tous les au­
tres liquides à détacher. — PRIX DU FLACON : 1 FRANC 50 CENTIMES. 

Composé par CIAJLMIN, Chimiste, Fabrique à Rouen, rue de l'Hôpital, .38 A 40. 
Se trouve à Bombaix, chez M. FAQUES, Coiffeur 6- Parfumeur, contour de l'église Saint-

Martin, N.° 0, chez les Merciers et principaux Coiffeurs et Parfumeurs de ht ville et du 
Département. (T71 

Le propriétaire-gérant, J. Ueboiu. Imp. J. Ueboux, Houbaix. 


